19e siècle: cadre historique
A. APERCU SCHEMATIQUE:
	1789
	LA GRANDE REVOLUTION FRANÇAISE 

	14 juillet
	Prise de la Bastille : 
ancien régime est balayé ; construction d’une nouvelle société

	 1792 – 1804
	1ière  REPUBLIQUE

	1793
1799
1802
	Louis 16 décapité

Robespierre – jacobins (gauche) – guillotine ‘Terreur’
Napoléon Bonaparte consul après ‘Coup d’état du 18 Brumaire’ 
Concordat avec le pape

	 1804 – 1814
	1ier EMPIRE

	1804
1814
	Napoléon empereur  - sacre par le pape
Napoléon exilé à l’île d’Elbe (invasion des Anglais en France)

	 1814 – 1830
	RESTAURATION (des Bourbons)

	1814
	Louis 18 roi (frère de Louis 16) – réalisation de ‘La Charte’

	1815


	Napoléon regagne le pouvoir – ‘Les Cent Jours’ 

La bataille de Waterloo  - Napoléon exilé à l’île Ste Hélène

	1824

1830
	Louis 18 remonte sur le trône

Charles 10 roi : radicaliser
REVOLUTION : ‘Les Trois glorieuses’ Charles s’enfuit

	  1830 - 1848

1830
1848
	MONARCHIE DE JUILLET  

Louis Philippe ‘le roi des français’ – embourgeoisement + industrialisation
REVOLUTION: ‘Révolution de Février’ Louis-Philippe chassé
________________________________________________________


	  1848 - 1851
	2ième REPUBLIQUE

	1848
	Election d’un président : Louis-Napoléon Bonaparte (neveu de …)

	  1851 - 1870
	SECOND EMPIRE

	1851

1870
	Louis –Napoléon : après coup d’état, se proclame empereur ‘Napoléon III’ – régime sévère pendant 10 ans, puis démocratisation
Guerre Franco-prussienne : Allemands = vainqueurs – Napoléon III prisonnier – siège de Paris par les Prussiens

	  1870 - 1939
	3ième REPUBLIQUE

	1871
1881

1889
	La Commune de Paris = gouvernement indépendant de Paris, soutenu par la Garde National (armée du peuple) - (A. Thiers)

Période de stabilité / prospérité s’annonce :

Loi Ferry : enseignement obligatoire et gratuit

Construction de la Tour Eifel

Etc….


B. CONTEXTE HISTORIQUE:
1. / CHRONOLOGIE





1789 - 1889
Période difficile et agitée : bouleversement de la société, par :
La Révolution française en 1789, avec la prise de la bastille : événement très important qui marquera tout le 19°S. 

Importance = construction d’une nouvelle société : l’ancien régime sera balayé → tous les écrivains vont participer à la construction de cette nouvelle société.
Etapes successifs dans la 1ière moitié du siècle:
1792 -  1804 : première République
· Le roi Louis 16 = décapité (=le personnage principal de la politique).
· Régime politique = ‘Le Terreur’ de Robespierre : exécutions.
· Le ‘coup d’état du 18 Brumaire’ (= 9 novembre sur le calendrier républicain) par Bonaparte pour essayer de remettre l’ordre.

· Régime politique = Consulat : Napoléon Bonaparte devient consul.  

· 1802 : Concordat avec le pape : la société ne s’opposait pas seulement au roi, mais aussi à  l’Eglise. Dans le Concordat, Napoléon et le pape se mettent d’accord sur la place de la religion dans la société française.

« la religion catholique est la religion de la majorité des français » 


Les prêtres seront privés de leurs biens et seront payés par l’Etat.
1804  - 1814 : premier Empire
· 1804 : le sacre de Napoléon par le pape.
· 1814 : invasion des Anglais en France : Napoléon exilé à l’Ile d’Elbe.
1814 - 1830 : la Restauration des Bourbons

· Louis 18 (= frère de Louis 16 / Louis 17, le fils, est mort) devient roi et va faire des concessions au peuple e.a. par « La Charte » = +/- liberté de presse.
· 1815 : Les Cent Jours : Napoléon regagne brièvement le pouvoir, mais la bataille de Waterloo (contre les Anglais et les Prussiens) met fin à son pouvoir : il est exilé pour de bon vers l’Ile de Ste Hélène.
· Louis 18 remonte sur le trône jusqu’à 1824 (jusqu’à ce qu’il meurt).
· Charles 10 = roi (‘la règne des 3 frères’ : Louis 16, Louis 18 et Charles 10) et il va radicaliser (p.e. abolir la Charte).
· 1830 : Révolution  ‘Les 3 glorieuses’ (qui a durée 3 jours) : Charles s’enfuit.

1830  - 1848 : la monarchie de Juillet

· Louis – Philippe, le duc d’Orléans, devient roi. Il se proclame le « roi des Français » au lieu de « roi de France » (plus ‘roi de droit divin’, mais le roi tient sa légitimité du peuple français - on aura même un parlement) / il est plus bourgeois qu’aristocrate : industrialisation, embourgeoisement…

· 1848 : Révolution de Février  = révolution politique, mais aussi sociale, contre la bourgeoisie : Louis-Philippe est chassé.
Etapes successifs dans la 2ième moitié du siècle:

1848 - 1851 : deuxième République

· Elections : Louis-Napoléon Bonaparte (neveu de Napoléon I) devient président de cette 2ième  république.
· Peu après, il fait un coup d’état et il se proclame ‘empereur Napoléon III (Napoléon II = fils de Nap I = mort).
1851 - 1870 : second Empire

· Napoléon III = figure autoritaire qui crée un régime sévère pendant 10 premiers ans de sa règne.
· Puis son régime se démocratise : il accepte l’opposition, la liberté de presse, les élections…

· 1870 : guerre Franco-prussienne : Napoléon est fait prisonnier.
· Les Allemands sont vainqueurs et prennent 2 provinces : l’Alsace et la Lorraine (La France essaiera de les regagner aux Allemands pendant la 1ière guerre mondiale).
1870 – 1939 : la troisième République

· Le siège de Paris par les Prussiens, puis la Commune de Paris 


= gouvernement indépendant de Paris, aidé par la Gardé National 


= une sorte d’armée populaire qui avait des armes.
· On retrouve une certaine stabilité après quelque temps. 

Ex : pour montrer cela, on construit la Tour Eiffel en 1889, 
exactement 100 ans après la Révolution = symbole d’une France qui 
a retrouvé son équilibre. 

· Bastille = monument abattu = symbole d’une France faible

· Tour Eiffel = monument dressé = symbole d’une France forte
Toute la société est reconstruite au cours d’un seul siècle, grâce à plusieurs révolutions suivi chaque fois d’un régime autoritaire, mené par un homme autoritaire (Napoléon I – Louis-Philippe  – Napoléon III)

2. / ARRIERE-PLANS ECONOMIQUES :

1. L’aristocratie décline, la bourgeoisie monte.


Le pouvoir était aux mains de la noblesse, mais elle perd de plus en 
plus ce pouvoir au profit de la bourgeoisie (Louis-Philippe est appelé 
‘le roi bourgeois’).
2. L’argent est la base de la richesse


La possession de la terre n’est plus important, mais avec la montée 
de la bourgeoisie, l’argent devient plus important (=lié au 
commerce et à l’industrie.) C’est la période de l’embourgeoisement 
de la France (ou comme disait Guizot, le ministre de Louis-
Philippe : « Enrichissez-vous »).
3. Industrialisation change la société

Une nouvelle classe sociale apparaît : la classe ouvrière.

La différence entre riches et pauvres devient encore plus grand


Ex : ‘Les Misérables’ = sur un homme pauvre sous le phénomène de 
l’industrialisation.
4. Le peuple va s’organiser 


Ils n’avaient pas le droit de voter, le vote était le privilège de ceux 
qui pouvaient payer des impôts (suffrage censitaire). Le peuple va 
essayer de gagner 
plus de pouvoir par : fondation des 
syndicats, apparition du 
socialisme et communisme (Marx, 
Engels), … Ex : doctrine de Proudhon « La propriété est le vol ».

5. Le colonialisme : 

→Beaucoup de pays s’y engagent. Raison : 

· Chercher des matières premières pour l’industrie

· Chercher des pays pour y exporter les produits finis


→En France, on voit 3 étapes dans le colonialisme:

A. Orientalisme de Napoléon = pas seulement conquête militaire,   

      mais en même temps découvrir les richesses de l’Antiquité 
  

      égyptienne ex : savoir lire les hiéroglyphes.
B. La conquête de l’Algérie : sous Louis-Philippe.
C. Les autres conquêtes (= la plupart) : sous la 3ième République ex : Indochine → La France devient un empire énorme.
19e siècle: cadre littéraire 
A. Le lecteur

1. Alphabétisation par scolarisation

La Révolution dit : « l’Instruction pour tous ».

-unifier la langue = unifier le territoire.

-droit de vote implique la scolarisation.

-l’industrie moderne exige la scolarisation.
  → ce n’est plus l’Eglise, mais l’Etat qui en prend soin.
  → fondation d’un réseau d’écoles (Loi Guizot : celui de ‘enrichissez vous’, dit  

     que chaque village doit avoir une école primaire).
  → de plus en plus de gens savent lire et écrire, donc la consommation  

      culturelle s’accroît.
2. Développement de la presse (La Charte)

La presse devient une réelle force politique : il y a de plus en plus de lecteurs : une opinion publique se développe.
3. La littérature se démocratise:

18°S : littérature = chose élitaire (gens éduqués, philosophes, cafés littéraires, salons…).
19°S : démocratisation, littérature pour un grand public (Comment ? beaucoup d’auteurs sont aussi journalistes qui publient dans des revues et qui écrivent alors pour un grand public de lecteurs).
4. La littérature prend une autre forme :
18°S : poésie ↔ 19°S : roman.
Surtout le roman-feuilleton sera populaire (ex : E. Sue ‘Les mystères de Paris) : pourquoi ?

· Argument commercial : si le suspense du récit est assez fort, les lecteurs vont acheter le journal de nouveau le lendemain. 

· Histoire simple au niveau de la structure.
· Contient en générale un message social.
· Aura donc beaucoup d’impact social et sera interdit dès 1850 ( ! littérature avait beaucoup de pouvoir au 19°S : elle pouvait déstabiliser la politique).
B. l’Auteur
· Le statut de l’’écrivain  (sa situation matérielle) = « scriba »
    18°S : mécénat : l’auteur n’est pas indépendant : on ne va pas déplaire 
à   

    celui qui vous paie.
    19°S : auteur devient propriétaire de son texte et peut écrire ce qu’il veut.
+ : les droits d’auteur doivent être payés, l’auteur peut vivre de sa plume

- : l’auteur doit produire assez pour gagner son argent, l’auteur est 

      dépendant d’un système économique

· Le rôle de l’écrivain (son importance) = « auctor ».
18°S : l’autorité (morale) était entre les mains des prêtres, de l’Eglise

19°S : « le sacre de l’écrivain » – (P. Bénichou) : 
· l’auteur remplace le prêtre (= l'avènement d'un pouvoir spirituel laïc) 
· après la Révolution, c’est la littérature qui sert à donner un sens à la société  (ex : Hugo / Lamartine).
Avant 1850 : le « poète-mage » exerce une influence magique, comme un sorcier (ex :Victor Hugo, poète assis sur son éperon rocheux parlant à Dieu).
Après 1850 : le « poète maudit » qui se sent exilé dans sa propre société. Période de l’embourgeoisement : argent est important, auteur se sent dans la marge (ex : Flaubert, Baudelaire).
C. Les mouvements littéraires   
Avant 1850 : (1ier Empire et Restauration)
Romantisme : la quête vers l’Idéal

1848 : (début de la 2ième République) :
Déclin du Romantisme : désenchantement et retour à la raison
· La littérature perd de sa magie.


Déclin du romantisme : rejet de la quête de l’Idéal → écrire du réel.

· l’auteur perd de son pouvoir.
· L’auteur n’a plus la même autorité dans la société, il est en marge 
ex : Flaubert, Baudelaire et même Victor Hugo : avant 1850 il était  

très estimé, puis l’image du poète s’affaibli et il doit s’exiler. 
· Des procès littéraires se produisent pour ‘outrage aux bonnes mœurs’ = conflit entre société et les écrivains majeurs 

· L’homme de science devient le nouveau modèle.

Le savant reprend le rôle de l’écrivain (ex : la méthode expérimentale, 
le positivisme = courant philosophique basé sur la raison : l’observation 
et l’expérimentation mènent à la vérité / A. Comte p.167) 

ex : Jules Verne


→ Avènement du positivisme (en science)


     réalisme, naturalisme (en littérature).
1870 : (début de la 3ième République) :
Déclin du positivisme : retour vers une nouvelle forme de ‘magie’  
· Tout ce que le positivisme avait effacé regagne son intérêt : sentiments, le ‘moi’, intuition, intériorité, spiritualisme, religion (ex : Henri Bergson – philosophe français, prix Nobel littérature 1927 / à Lourdes on va adorer la vierge Marie qui est apparu à Bernadette et qui provoque des miracles.

→ Avènement des réactions fin-de-siècle :

· Poésie : culte de la littérature pure, décadence, symbolisme

· Prose : réaction spirituel,  réaction idéaliste.
19e siècle: panorama  
 ‘Romantisme et modernité’
1. LE VAGUE DES PASSIONS 
1800 - 1815
MME DE STAËL


De l’Allemagne – De la littérature
BENJAMIN CONSTANT
Adolphe

CHATEAUBRIAND

René – Génie du Christianisme – Mémoires 




d’outre tombe
2. LE ROMANTISME 

1815 - 1850
Ecritures poétiques
ALPH. DE LAMARTINE
Méditations poétiques

VICTOR HUGO
Les contemplations (romans : les misérables, Notre Dame de Paris/ Drame : Hernani)

ALFRED DE VIGNY

La mort du loup

ALFRED DE MUSSET

Les Nuits, Contes d’Espagne et d’Italie, 





Confessions d’un enfant du siècle






Lorenzaccio, On ne badine pas avec l’amour
Ecritures narratives


HONORE DE BALZAC
Les Chouans – La comédie humaine (Eugénie Grandet, Le père Goriot, Le lys dans la vallée…)
STENDHAL
Le rouge et le noir – Chartreuse de Parme

Romantisme de l’ombre
CHARLES NODIER

Smarra ou les démons de la nuit
GERARD DE NERVAL

Voyage en Orient – Les filles du feu – Les 
Chimères - Aurélia                                               
PROSPER MERIMEE

Carmen
3. LA MODERNITE EN POESIE
1850
Le culte de la littérature pure 1850 - 1880
THEOPHILE GAUTIER
Emaux et camées, les jeunes-France
Le mouvement de la décadence 1880 - 1886
Le symbolisme 1886 - 1890
BAUDELAIRE


Les fleurs du mal – Le spleen de Paris
STEPHANE MALLARME
Poésies (Brise marine – Les éventails)
PAUL VERLAINE

Poèmes saturniens, fêtes galantes, les 





poètes maudits (essai)
ARTHUR RIMBAUD

Une saison en enfer (Alchimie du verbe)






(Ma Bohême)
4. REALISME, NATURALISME ET REACTION FIN-DE-SIECLE

GUSTAVE FLAUBERT

Madame Bovary – L’éducation 







sentimentale

EMILE ZOLA


Les Rougon-Macquart

GUY DE MAUPASSANT
Boule de suif - Le Horla

JORIS KARL HUYSMANS
A rebours

MAURICE BARRES

Les déracinés – Le culte du moi
1. LE VAGUE DES PASSIONS

(1800-1815 : coïncide avec la période napoléonienne/ ‘préromantisme’)

=‘Mal du siècle’ = dépression ancré dans un contexte socio-historique.
Etat d’âme, maladie morale qui provoque un sentiment de malaise, de mélancolie, de pessimisme à cause de la situation politique instable, le fait d’être exilé etc… 

Tous les auteurs de cette période ont connu l’ancien régime, puis la Révolution et tous ont du fuir. 

Germaine de Staël

1766 -1817




p. 114
· Milieu intellectuel : père=banquier/ministre et mère avait un salon d’intellectuels

· Vie sentimentale agitée : relation orageuse avec Benjamin Constant

· Chassé de France par Napoléon et s’installe dans un château en Suisse avec des amis (groupe de Coppet)

Œuvre :

A popularisé les œuvres germaniques en France.
Mots clés= enthousiasme, exaltation, génie, mélancolie…

‘De la littérature’
‘De l’Allemagne’
Benjamin Constant

1767 -1830




p. 115
· Homme politique, libérale (‘libre’), pour la liberté de l’individu (= tendance gauche),’oppose à tout despotisme, esclavage, Napoléon…

· Un grand texte romanesque : 

‘Adolph’

L’amour est analysé, on ne peut pas vraiment aimer, on analyse seulement.
Le personnage de Eléonore a des traits masochistes, elle est tourmentée, elle aime ce qui la rend malheureuse, comme la religion.
‘Elle est comme un bel orage’ → illustre bien le double caractère du ‘je’

Chateaubriand


1768 – 1848




p. 117
Le plus célèbre des trois.
Œuvre tient à 2 aspects : l’homme privé / l’homme politique.
Homme privé : 
· Jeunesse horrible en Bretagne dans un endroit triste

· Passion pour sa sœur Lucille qui entre en couvent

· Tourmenté, soufre du mal du siècle

→ Cette mélancolie se traduit en ‘René’ et ‘Le génie du Christianisme’
Homme politique :

· Aristocrate, s’exile en Angleterre pendant 7 années

· Il admire Napoléon, puis il le déteste quand il est devenu empereur
· Va voyager en Orient

· Sous la Restauration, il devient ambassadeur et puis ministre des Affaires Etrangères 

· Sous Louis-Philippe il perd ses fonctions

→Il va écrire ses ‘Mémoires d’outre-tombe’

‘René’
Le mal du siècle est très visible sur 2 plans :

1. Le ‘je’ problématisé : 

= le ‘je’ qui perd la relation avec le monde


Ex : ‘je suis seul sur la terre’

‘L’abime de mon existence’

‘Le démon de mon cœur’


La nature automnale : la pluie, la tempête…

= passage très poétique : il prend une branche d’un saule, arrache les feuilles et les jette dan le fleuve en y attachant une pensée – c’est comme la vie : l’homme est aussi entrainé par le temps, le temps fuit et nous entraine = mal du siècle personnel, suivi du contexte historique ’le roi qui craint de perdre sa couronne = mal du siècle ancré dans contexte socio-historique

2. L’incommunicabilité, l’incompréhension :

= problématisation du langage : on perd la foi en la langue, on perd l’espoir qu’on est écouté.
Mais après l’écriture de René, il va chercher une manière de sortir de cette impasse en écrivant :

‘Le Génie du christianisme’ (ou ‘Beautés de la religion chrétienne’): 
Il retourne vers la foi catholique et cette religion servira comme consolation « on n’est pas seul, Dieu est avec nous ». Il considère la religion comme un sentiment individuel et pas comme une doctrine sociale ou politique : « Jai pleuré et j’ai cru » ‘René’ + ‘Génie…’ sont en fait un diptyque.
‘Mémoires d’outre-tombe’
Il écrit ses mémoires, quand sa carrière politique est tout à fait terminée, pour se justifier

· D’outre-tombe = ‘van de andere kant van het graf’
a. pour créer une distance, être hors-jeu : il écrit une histoire à laquelle il n’appartient plus


Ex : bataille de Waterloo



Il se détache de ce grand événement (=distance), il le banalise, ça ne 


l’intéresse plus : il se trouve sous un arbre quand la bataille se produit.

b. pour se donner une autorité : les dernier paroles de qqun qui va mourir sont en général des paroles sages 

· ‘Style de l’Enchanteur‘ : un style si riche, doux, glissant, plein d’images…
2. LE ROMANTISME

(1815 -1852 : coïncide avec la Restauration)

A./ Naissance

Le Romantisme s’oppose aux idées des Lumières
(Lumières = Raison, combattre l’obscurité dans le monde, encyclopédistes… )
a. Opposition idéologique

Révolution a chassé beaucoup d’aristocrates = ‘les exilés’ ou ‘la France extérieure’ : au sein de ce groupe, une pensée contre-révolutionnaire se développe : 
· l’idée du roi divin (Dieu/Roi/peuple = système pyramidal) réapparait 
· la religion, le spirituel, Dieu deviennent de nouveau importants 

(religion = ‘re-ligare’ = relier les gens)
ex : de Bonald et de Maistre

(Hommes politiques, philosophes, écrivains, contre-révolutionnaires, royalistes)
b. Opposition sentimentale
Une nouvelle sensibilité se développe par opposition aux Lumières : 

· les rêves, 

· les sentiments 

· le surnaturel

· le macabre

· le mysticisme 

· le moi 

· la folie… 

ex : Rêveries d’un promeneur solitaire (Rousseau)
B./ Définition et caractéristiques
Le Romantisme est un mouvement littéraire organisé avec une doctrine qui :
· S’oppose aux règles classique (= le respect du beau : les unités, le langage, les thèmes classiques…)

· L’originalité et la créativité sont importantes

· Thème majeur = le moi, le ‘je’ (→ beaucoup de textes autobiographiques)


Le ‘je’ peut avoir 2 côtés :

· Un être mélancolique (= romantisme larmoyant)

· Un être énergétique (=  romantisme conquérant)

· Quête de l’identité du ‘je’:

· Dans l’espace : voyager pour découvrir le moi

· Dans le temps : recherche de l’identité dans un autre temps


Ex : Notre Dame de Paris qui se joue au Moyen âge / La période avant le 
classicisme : la vie des châteaux, les chevaliers, le mysticisme…)

· Dans l’espace intérieur : interroger l’inconscient, analyser les rêves

· Dans l’espace du surnaturel : occultisme, esprits et démons

C./ Etapes importants

1820 : Lamartine « Méditations poétiques » = point de départ du romantisme
1827 :« le Cénacle » = salon d’auteurs autour de Victor Hugo (chef de l’école)
1830 : « La bataille Hernani » (=pièce de théâtre de Victor Hugo)

· Affrontement dans la salle entre romantiques et classiques autour de la pièce ‘Hernani’

· Les romantiques ont gagné et peuvent revendiquer le droit d’existence
1. / ECRITURES POETIQUES
Poésie lyrique = poésie du ‘je’

Poète = poète-mage : prestige et autorité

Alphonse de Lamartine

1790 – 1869



p. 122
· Issu d’une famille aristocrate

· Homme politique, comme Chateaubriand. Il se profile comme libérale, fait partie de la monarchie de Juillet, mais il doit céder devant Napoléon III qui deviendra président à sa place. Il quitte la politique et redevient poète lyrique.
Œuvre: 

· Poésie personnelle : le ‘moi’ = au centre de son art
· Elément autobiographique = passion dominante pour une jeune femme mariée qui est malade et qui va mourir  

‘Méditations Poétiques’ = 1820 = moment fondateur du Romantisme

‘Le lac’ : 2 thèmes : 
· Les souvenirs dans une nature où la bien-aimée est absente
· Il souhaite l’arrêt du temps qui fuit (tempus fugit)

« O temps, suspend ton vol » !

Ex : ‘ancre’ // ‘le lac’ = eau à superficie limité, plan d’eau stable, peu agité, qui n’entraîne rien : symbolique du temps qui s’arrête
Victor Hugo



1802-1885



p. 127
A vécu +/- tout un siècle : carrière est liée aux grands moments historiques :

1820
La Restauration : Hugo écrit ‘le conservateur littéraire’ = une revue littéraire qui exprime le point de vue des écrivains ultra-royalistes romantiques (Hugo, Lamartine, Alfred de Vigny, Alexandre Soumet...).
1830

Monarchie de Juillet : Hugo va évoluer, tout comme le régime politique : plus libérale, progressiste (évolue de droite à gauche) Il n’est plus partisan du roi, mais partisan du peuple : il prend position contre la société qui l'entoure : la peine de mort, la misère, l'ordre moral et religieux.
1851

Napoléon III apparaît : ils ne s’accordent pas, car Napoléon n’aime pas le grand impact de la littérature. Hugo va s’exiler aux iles Anglo-normandes. Il y reste pendant 20 ans comme opposant fervent de Napoléon III et il retourne quand N. s’est enfui. 
1870

3ième République : Hugo rentre enfin en France. Dans ce nouveau régime, Hugo sera un grand personnage, un ‘monument littéraire’. Après sa mort il sera inhumé au Panthéon. 

Œuvre : toujours opposition BIEN + MAL, p.e:

· Sur le plan biblique : dieu contre Satan
· Sur le plan social : peuple contre dictature


= exemple du sacre du poète

A. POESIE 
BONHEUR ↔ MALHEUR
‘Les contemplations’ consiste en 2 volumes :
· ‘Autrefois’ (quand tout était encore bien)  
· ‘Aujourd’hui’ (tout est triste ex : sa fille s’est noyée, il est exilé…)
‘Les Contemplations’
‘Ce que dit la Bouche d’ombre’

· Le dialogue cosmique entre la nature et son créateur = prophétique, apocalyptique…
· La conception du poète selon Hugo= le mage, le chaman, le sorcier, la voix universelle
Ex : Le spectre le prend quand il est près du dolmen = endroit funéraire et religieux, lié aux rites de mort = en accord avec le concept du poète-mage

B. ROMANS 
FORCE DU BIEN ↔  FORCE DU MAL

‘Notre Dame de Paris’

Bien = Quasimodo est le ‘bon monstre’ qui sauve Esméralda / il représente le peuple

Mal = Frolo, le rival, qui représente l’Eglise

‘Les misérables’ = épopée sociale
Jean Valjean (=bien, peuple) contre un policier (=mal, incarne régime d’oppression) – voir aussi copies
Alfred de Vigny



1797-1863



p. 151
· Issu d’une famille noble, qui est déraciné par la Révolution : il cultive la nostalgie du passé 
· Membre du Cénacle romantique, il publie ses premiers poèmes dans la revue le Conservateur littéraire.
· Sous la Restauration : carrière militaire (par nostalgie)

· Sous Monarchie de Juillet : déception politique par l’apparition de la modernité + la disparition des idéaux traditionnels, va l’inciter à écrire 

→ Personnage sérieux, poésie grave et austère
Œuvre :

Il se projette dans des figures tragiques : Christ au mont des oliviers, Moïse qui guide les Hébreux au pays promis, mais qui meurt encore avant l’arrivé

‘La mort du loup’

Alfred de Musset


1810 – 1857



p. 152
· Enfant surdoué, fait partie d’abord de l’entourage de Victor Hugo (Le Cénacle), mais il sera très vite épuisé et il va alors ironiser le romantisme

· Jeune dandy à la sensibilité quasi maladive

· La pièce de théâtre, 'Lorenzaccio', marque le point culminant de sa créativité artistique. Le sujet lui a été soufflé par George Sand, avec laquelle il entretient une relation plus qu'orageuse qui termine mal.
· Après les sublimes vers des 'Nuits', son inspiration se tarit, et il est pris de violentes crises dépressives dues à l'alcool. 
· Souffre du mal du siècle : sentiment d’échec (plan social et en amour)
→ Personnage qui aime la fantaisie, mais son œuvre = quand-même sous la    

    signe de la  tristesse, déception, désenchantement…
Œuvre :
· Poésie : ‘Les nuits’ / ‘Contes d’Espagne et d’Italie’, / ‘Poésies nouvelles’
· Pièces de théâtre : ‘On ne badine pas avec l’amour’, ‘Lorenzaccio’ 
· Prose : ‘Confessions d’un enfant du siècle’


« …Venu trop tard dans un monde trop vieux »

‘Contes d’Espagne et d’Italie’  (‘Ballade à la lune’)
=image de la rencontre amoureuse sous la lune, mais de Musset ironise cette image ‘nuit brune’, ‘clocher jauni’, ‘lune moribonde’ : scène de bonheur devient scène de horreur. (pas dans le manuel)
‘Les Nuits’ (‘La nuit de Mai’)
p. 153

Rencontre amoureuse, mais échec aussi (ballade =  wandeling én liefdeslied)
2. / ECRITURES NARRATIVES

À la 2ième moitié du siècle, le roman va dominer

Honoré (de) Balzac


1789 -1850



p 140
Rêve (=aristocratique, vie de château) ↔ réalité (= industrie du livre)

· Issue d’un milieu bourgeois, il est fasciné par l’aristocratie (c’est pour cela qu’il a ajouté le ‘de’ à son nom)

· idéal ultra-royaliste :

« Il y a 2 vérités éternels : la religion et la monarchie »

    1830 = mauvais moment pour cet idéal, car Monarchie de Juillet, 
Louis-  

     Philippe = modernité, plus les valeurs de l’ancien régime.
· Il ne mène pas une vie aristocratique, mais il a des soucis financiers qui l’obligent de vivre de sa plume et de produire beaucoup d’œuvres. Il va donner forme a son idéal dépassé dans son œuvre

· Dans son univers, tout tourne autour de l’argent, de ‘l’or’ (= très bourgeois et en contradiction avec son rêve aristocratique)

Ambivalence artistique :
· Balzac se voit comme un homme de science : il se prend très au sérieux (voir : avant propos p. 140)

· Balzac se voit comme un artiste qui doit ‘surprendre le sens caché’ (voir p. 140)

Œuvre : très grande production de romans
‘Les Chouans’
     Bretons résistent à la Révolution : Balzac y retrouve son idéal politique
‘La Comédie humaine’, recueil de toutes ses œuvres avec e. a. ‘Gobseck’, ‘Eugénie Grandet’, ‘Le Père Goriot’ ‘Le Lys dans la vallée’ … (voir copies) 

→ titre est inspiré sur ‘La Divina Commedia’


Caractéristiques de la Comédie humaine :
· Retour des mêmes personnages dans tous les romans
· Dans ‘La Comédie’, il regroupe ses récits selon le milieu dans lequel ils se déroulent: 
· Etudes des mœurs au 19°S 
· Scènes de la vie parisienne
· Scènes de la vie de province
· Scènes de la vie de campagne…

Stendhal (Henri Beyle)

1783-1842



p. 136
Rêve = L’Italie et Napoléon

· Pseudonyme=refus du nom du père qui était très religieux et très royaliste
· Stendhal se profile comme libérale et il soutient les idées des Lumières

· Admirateur de l’Empire : carrière militaire sous Napoléon : idéalise Napoléon, le suit en Italie.

· Pendant la Restauration, sa carrière est interrompu et pendant la monarchie de Juillet il devient consul à Trieste = ville un peu oubliée
· Il a l’idée que la civilisation de la Restauration est fausse : il valorise le héros énergétique, comme Napoléon = ‘romantisme conquérant’
· Stendhal = très moderne pour son temps : il préconise le culte de l’individualisme (le bonheur individuel, le bonheur de l’amour …) = très moderne, même de nos jours encore (ex : cocooning, le bonheur du ‘je’, la sensation instantanée…) 

Œuvre :
‘Le Rouge et le Noir’ = fresque historique de la Restauration

Société fausse de la Restauration : protagoniste va s’y opposer 

· Julien Sorel  hésite entre le rouge = carrière militaire et le noir  = carrière ecclésiastique

· Se termine par une carrière amoureuse : 2 femmes successives, d’abord une femme mariée, puis une jeune fille : ça se termine mal et il sera exécuté

· Julien = héros qui perd à la fin sa bataille contre la société fausse : l’héroïsme est constamment ironisé dans ce roman.
‘La Chartreuse de Parme’ = portrait de la Restauration

· Fabrice del Dongo admire Napoléon, il veut faire partie de son armée et devenir un héros, mais il se sent tout à fait perdu sur le champ de la bataille.
· Eléments romantiques dans ce roman : héroïsme chevaleresque, magnification de la Révolution, l’amour romantique jusqu’à l’insensé....
Focalisation interne = technique spécifique de Stendhal = point de vue d’un des personnages  

Focalisation externe = l’histoire est racontée à travers le regard d’un narrateur extérieur qui ne participe pas à l’histoire 

Focalisation zéro = point de vue du narrateur omniscient (ex Hugo dans les Misérables)
	Balzac
	Stendhal



	Royaliste / monarchiste

Homme du passé

Point de vue totalisatrice

(tableau de toute une société)

→ ancien
	Libérale / partisan de Napoléon

Homme du futur

Point de vue fragmenté

(fascination pour le détail)

→ moderne


 3. / LE ROMANTISME DE L’OMBRE
= romantisme fantastique

Naissance :
· au 19°S on voit naitre une fascination pour tout ce qui est mystérieux, occulte, ésotérique… → on veut écrire des choses irréelles. 
    (Voir Romantisme = quête de l’identité →  on va voyager dans l’espace, le  

     temps… et dans l’espace du surnaturel)
Critères : 
· Le genre fantastique doit répondre à 2 critères (selon Todorov) :

· Doit contenir un élément surnaturel
· Doit présenter un doute de la part du narrateur (= modalisation = technique pour créer la doute, comme le mot ‘semble’, sinon on est plutôt dans le conte merveilleux)
Charles Nodier 


1780 – 1844




p. 125

· Marqué par les exécutions publiques pendant la Terreur, lutte contre le despotisme, contre Napoléon
· Vie retiré, bibliothécaire très érudit
· Réuni autour de lui des amis (le premier Cénacle, comme V. Hugo fera aussi plus tard)

· Vit dans un monde de rêve : maître du conte fantastique

« Pour avoir connu le monde je suis prêt à l’échanger pour un peu de 
fantastique »

‘Smarra ou les démons de la nuit’
Gérard de Nerval

1808 -1855




p. 156

· ‘Petit romantique’ : est devenu célèbre par ses crises de folie et son suicide

· Son œuvre est caractérisé par le rêve, les hallucinations, les souvenirs de son enfance et la quête de la femme.

· Il écrit souvent de la poésie en prose = écriture dense, pleine d’images

‘Voyage en Orient’

‘Les filles du feu’

‘Les Chimères’
‘Aurélia’ : répond aux 2 critères du genre fantastique p. 158
Prosper Mérimée

1803 -1870




p. 147
Grand voyageur, il aime l’étrange sur le plan fantastique et géographique 
(ex : la façon de vivre des gitanes)

‘Carmen’
‘La Vénus d’Ille’ (voir copies)

3. LA MODERNITE EN POESIE

(1850 : coïncide avec 2ième République et 2ième Empire de Napoléon III)

→Le poète mage disparaît : son rôle décline à partir de 1850 

→Le Romantisme s’essouffle, elle sera remplacée par la modernité
La modernité connaît 3 mouvements :

1. / LE CULTE DE LA  BEAUTE PURE 



1850-1880
· L’esthétique de « l’art pour l’art »
· Pas engagée, mais la littérature est conçue comme un œuvre d’art
· L’artiste va travailler avec le langage, comme un sculpteur le ferait avec le marbre ou un orfèvre avec de l’or. On ne va pas demander à quoi ça sert, on le fait simplement ‘car c’est beau’…

 Théophile Gautier


1811-1872



p. 168

· Il est destiné d’abord à une carrière de peintre, mais il opte pour la poésie.

· Milite avec Hugo dans le bataille d’Hernani, mais après, il ne lutte plus pour la bonne cause  
· Sa littérature devient purement esthétique, sans engagement. « Il n’y a de vraiment beau que ce qui ne peut servir à rien »

· Précurseur des ‘Parnassiens’ – groupe d’artistes qui veut faire de la littérature au dessus du banal, qui veut ‘atteindre un sommet’ (Parnasse = montagne en Grèce où habitent les muses) Leur revue = Le Parnasse Contemporain. Autres membres : de Lisle, Heredia… 

· Thèmes qui reviennent : sculpture, marbre…
Œuvre :

‘Les Jeunes-France’
‘Emaux et camées’
2. / LE MOUVEMENT DE LA DECADANCE 


1880 -1886

· Mouvement assez flou qui n’a pas duré longtemps
· Inspiration = ‘fin du siècle’ : (après la Commune, 1870 – fin du 2ième Empire) On compare cette période à l’effondrement de l’Empire romain : on n’a plus de repères, le monde n’a plus de sens.
· Réaction : on se détourne du réel ; on va cultiver la sensation rare, le raffinement et surtout l’artificiel. 

     Philosophie là-derrière = pessimisme de Schopenhauer : ‘La vie = mal et n’a pas de sens,  

     on peut combattre ce malaise par le culte de l’art’ (art – ‘art’ificiel)

· Personnage typique = le dandy (type beau, hors du commun, artificiel… au niveau vestimentaire)  

3. / LE SYMBOLISME






1886 -1890

· Mouvement également flou et court
· ‘Symbole’ = une notion qui exprime une réalité cachée plutôt abstraite

     (comme le symbolisme de Platon)

     Ex : le lion est le symbole du courage
· La littérature ne doit pas parler de la vie réelle, mais d’un monde fictif, des idées abstraites… 

· Les auteurs vont utiliser un langage ‘musicale’ = faire avec les mots ce que font les compositeurs avec les notes.

· Ce mouvement s’étend vers d’autres pays, notamment en Flandre

     Ex : Maeterlinck, Emile Verhaeren, Rodenbach ‘Bruges la Morte’…)
REM : les poètes ne se limitent pas à tel ou tel école / mouvement
Baudelaire


1821-1867




p. 175
· Fait d’abord partie du Romantisme

· Quand romantisme se décline, il va se réorienter

· Il sera dégouté par la politique après 1848 (Napoléon III suscite l’espoir révolutionnaire, mais le système tombe très vite dans une dictature) 
    « J’ai été physiquement dépolitiqué »

· Mène une vie de bohème en opposition avec les codes moraux (bourgeoises) de son époque
· Il dépense l’héritage de son père et dés lors, il doit travailler comme critique d’art : il sera fasciné par la peinture, il fréquente les Salons d’art.

· Pendant sa vie, il publie un seul recueil de poèmes ‘Les fleurs du mal’ qui est condamné et censuré, car trop choquant pour la morale bourgeoise → poète maudit, exilé dans sa propre société
Œuvre : 2 versants : le beau et le laid
· Le poète romantique : fascination pour ‘le Génie’ (comme V. Hugo) : Delacroix, Rubens, Michelangelo… = ‘le beau’
· Le poète de la vie moderne : laideur de la vie moderne sous Napoléon III

    = ‘le laid’
‘Les fleurs du mal’
‘Le spleen de Paris’
· ‘L’invitation au voyage’

     Texte qui est le plus proche du Romantisme : voyage idéal vers pays  

     idéal (quelque part en Orient)

· ‘Spleen’

     La ville moderne, esthétique de la vie moderne, loin d’être idéal

	Victor Hugo
	Charles Baudelaire

	« l’idéal »
	« la laideur » (physique / morale)

	· Exilé de l’extérieur = exilé en dehors de la France

· Poète-mage= génie, chaman, prophète, interlocuteur de Dieu…
	· Exilé de l’intérieur = exilé dans Paris, dans la vie moderne

· Poète maudit = exilé dans la société, comme un clochard ou un saltimbanque


Stéphane Mallarmé


1842-1898



 p. 181
· Fasciné par Baudelaire, par le coté romantique du voyage.
· Chez Mallarmé, le voyage va devenir ‘quête de l’Idéal’ (s’échapper de l’existence), une quête qui tournera toujours mal.
· Symbolisme dans son œuvre : un simple objet peut symboliser une réalité beaucoup plus grande (ex : éventail = aile de oiseau = évasion) et devenir symbole de tout un art poétique abstrait.
· Hermétisme de Mallarmé = la stérilité poétique, l’impasse totale de l’écriture : la poésie devient de plus en plus pure, se replie sur soi-même et devient autoréférentiel : elle parle de sa propre genèse (le poème parle de son écriture même) → loin du poète-mage

‘Poésies’

Entre autres : ‘Brise Marine’ et ‘Les Eventails’ qui seront publiés dans divers revues
Paul Verlaine


1844-1896



 
p. 184
· D’abord il est marié, mais le siège de Paris, les troubles de la Commune et la rencontre de Rimbaud en 1871 bouleversent sa vie : les deux poètes vivent une relation passionnée. 
· En 1873, Verlaine tire sur son ami et est emprisonné en Belgique. 
· La célébrité de Verlaine est incontestable mais il mène une vie de débauche (alcool, etc.) et séjourne régulièrement à l’hôpital... Il meurt dans un certain dénuement en 1896.
Œuvre :
Dualité: poésie triste ↔ poésie musicale
‘Les poèmes Saturniens’ (Saturne = symbole de tristesse : les anneaux autour de ce planète = comme des yeux cernés) 
‘Fêtes galantes’ / ‘Les poètes maudits’ (essai)

Arthur Rimbaud

1854-1891



 
p. 187
	Verlaine = Poète maudit
	Rimbaud = Poète maudit

	mais

Mélancolique, triste
	mais

Révolte, rupture


 Aventurier : parcours de vie plus ou moins scandaleux, irrégulier et agitée:

· Issue d’une famille autoritaire

· Fait plusieurs fugues, est incarcéré à Paris

· Relation homosexuelle avec Verlaine

· Plusieurs va-et-vient vers l’étranger

· Plusieurs métiers (comme p.ex. trafiqueur d’armes)…
→Sa vie est sous le signe de :

Révolte contre :
· Milieu familial

· Milieu scolaire

· Régime politique (la Commune)

· L’école parnassienne

· Et enfin : sa propre poésie

Rupture : dés 1880
Il ne veut plus écrire, va se révolter contre sa propre poésie, contre l’écriture en général, contre les Parnassiens… Il va voyager de lieu en lieu.
Il est appelé « l’homme aux semelles de vent » : il ne reste jamais sur place et déconstruit ce qu’il a crée. 

→Parcours littéraire :
a. fait partie des Parnassiens, puis rupture : va revendiquer son originalité
b. pratique ‘la politique de la voyance’ (= ziener) : le poète se fait voyant « par un long, immense et raisonné dérèglement de tous les sens »

→ = Très Hugolien, mais il y an une différence : le dérèglement (ivresse, folie, la déviance…), ce n’est pas Hugolien. 
Rimbaud a 2 cotés : poète savant ‘raisonné’ // poète révoltant ‘déréglé
Importance de Rimbaud pour la littérature : avec la culte de la déviance, il a laissé un important héritage aux surréalistes (le sur-réel, qu’on peut découvrir par la maladie, la folie, l’alcool ou la drogue…

c. liquidation de son propre politique de la voyance

→ ‘poète-vagabond’
‘Ma Bohême’

‘Une saison en enfer’ : ‘Alchimie du verbe’ p. 189
Il accorde une couleur aux voyelles, par des associations libres, sans explication, il se fout de ses lecteurs, pour créer un savoir mystérieux du poète.

3. REALISME, NATURALISME ET REACTION FIN-DE-SIECLE
(1850 : coïncide avec 2ième République et 2ième Empire de Napoléon III)

1. / REALISME
· Observer le réel contemporain ↔ idéalisme romantique
     Les auteurs doivent revendiquer leur originalité contre ceux qui leur ont  

     procédés (= les romantiques)

· Moment fondateur du mouvement réaliste = polémique autour du tableau de Gustave Courbet ‘Enterrement à Ornance’ : sujet religieux -donc sérieux- est représenté de façon laide et vulgaire : on représente pour la 1ière fois le réel tel qu’il est. 

· Développement d’un programme = ‘la sincérité dans l’art’ (Champfleury) ↔ Romantisme  = ‘idéaliser’
Gustave Flaubert

1821-1880



 
p. 197
· Issue d’un milieu bourgeois : père = chirurgien

· A 22 ans, il fait une crise nerveuse et se retire dans sa maison parental à Croisset (‘l’ermite de Croisset’) 
· En 1849, il voyage en Orient. 
· Parution de Madame Bovary : il est poursuivi pour atteinte aux bonnes mœurs, mais il est finalement acquitté. 
· ‘L'Éducation sentimentale’ ne remporte pas un grand succès : soucis d'ordre financier
Œuvre :

· Un pied dans le romantisme, un pied dan le réalisme

· Romantique tardif, ‘retro’


     « J’aime les grands vols d’aigle »

             Il aime le lyrisme, planer très haut = L’ELEVATION

· Réaliste


     « Le réaliste en moi creuse le vrai »


     Gratter sur terre = LE TERRESTRE
· Topos romantiques dans ses textes :

· Passion pour l’idéal : Amour – Révolution – Savoir - Poète-mage …

· Mais ces thèmes deviennent pour lui des choses trop souvent répétés, des clichés, des banalités = ‘de la bêtise’

· Par la suite, les thèmes ne seront plus importants : il va cultiver le style (l’écriture, le beau)
· « Je veux écrire un livre sur rien » : ‘écriture aporie’: l’impasse totale de l’écriture : il n’y a plus rien après. (voir Mallarmé)

· Le livre doit se tenir de lui–même par la force interne de son style = moteur de l’écriture de Flaubert (il va de soi qu’il sera tourmenté toute sa vie par l’écriture)

‘Madame Bovary’ → ‘rêve d’amour’ = cliché / ‘Bovarysme’ = ennui lourd
‘L’éducation sentimentale’ (voir copies) : tous les grands thèmes du romantisme tombent dans le registre banal, le cliché : la Révolution, l’héroïsme chevaleresque…

2. / NATURALISME
· Le même programme comme le réalisme, mais pour décrire le réel, on y ajoute une référence scientifique (‘Expérience scientifique’ de Claude Bernard / le positivisme ‘observation et expérience mènent à la vérité’…) 
· Le naturaliste est alors ‘un homme de science’
· Thèmes majeures = sujets marginaux : bas fonds de la société sont décrits avec leur maladies, délinquance, … souvent dans un décor de ville (plus la vie de campagne) ↔ esthétique romantique
Rem : Naturalistes sont souvent des journalistes : 2 métiers qui exigent la description du réel 
Emile Zola



1840-1902



 
p. 203
· Quand son père meurt, il doit abandonner ses études et pratiquer divers petits métiers avant d’entrer à la librairie Hachette, où il est employé. 
· Commence comme disciple de Flaubert,  mais il doit fuir l’impasse de celui.
    (trop hermétique, trop peu accessible, son œuvre est inimitable)

· Il faut réinventer des sujets intéressants : comme journaliste et Républicain, il s’ouvre vers le monde, vers la réalité 

· Comme écrivain, il deviendra le maitre de l’écriture naturaliste.

· En 1889, il s’engage dans l’affaire Dreyfus : il publie l’article ‘J’accuse’. Condamné à un an d’emprisonnement et à 3 000 francs d’amende, il doit quitter la France pendant un an. A son retour, il est méconnue par beaucoup de ses lecteurs : sa carrière est menacé.

· Pendant ses obsèques une foule rend hommage à celui qui avait osé mettre en jeu sa notoriété au nom de la morale.
2 pôles qui déterminent son œuvre :

1. Projet scientifique positiviste :

· Influencé par les sciences de son époque, surtout le Darwinisme : le ‘race’ (ce qu’on a dans les gènes) est influencés par le ‘milieu’ dans lequel on vit. 
· Zola se voit comme un homme de science qui pratique ‘la méthode expérimentale’ : il ‘expérimente’ comment les personnages réagiront dans tel ou tel milieu.
· Les Rougon-Macquart : ce nom vient de 2 personnages d’une descendance opposée (mari = Rougon = aristocrate ↔ amant = Macquart = vagabond)

    Ces 2 figures (‘races’) vont apparaître dans des situations (‘milieux’) divers


Ex : tous les Macquart seront des ivrognes
2. Thèmes mythiques/imaginaires:
· Il ne décrit pas la nature divine et harmonieux (pas d’idéalisation comme chez les romantiques, Hugo..), 
· Il préfère ‘le monstrueux’

    Ex : la vie de ville chaotique, ‘monstrueuse’

Œuvre :

‘Les Rougon-Macquart’ : « Histoire naturelle et sociale d’une famille au 2° Empire » = Recueil de 20 romans (cfr. La Comédie Humaine / Balzac) , e.a: 

‘L’Assommoir’ : sur l’alcoolisme d’un ouvrier (milieu Macquart)

‘Au bonheur des dames’ : magasin = monstre qui avale la femme (milieu Rougon)

Guy de Maupassant

1850-1893



 
p. 207
· L’horreur de la guerre  de 1870 garde une place centrale dans son œuvre
· Sa première publication, 'Boule de suif', est un succès 

· Atteint par la syphilis, il sait qu'il a peu de temps à vivre 

· Ses derniers écrits fantastiques comme 'Le Horla' témoignent de l’effet de sa maladie sur son esprit. 

Œuvre :

'Boule de suif'

‘Le Horla’ : appartient au genre fantastique : les 2 critères sont présents = le surnaturel et le doute

3. / REACTIONS FIN-DE-SIECLE
Le déclin du positivisme → plusieurs réactions : 
· Réaction spirituelle (religieux)  
- Huysmans

· Réaction idéaliste (nationaliste)
- Barrès

Joris-Karl Huysmans

1848-1907    

p. 221
· Huysmans est d’origine flamande, mais né à Paris 

· Il abandonne ses études pour mener une vie de bohème dans le Quartier latin. 
· Huysmans commence comme naturaliste, mais il retournera vers le catholicisme.
Œuvre : 

· Un seul chef d’œuvre : ‘A Rebours’ = une dénonciation du naturalisme.

    → Atmosphère très ‘fin de siècle’ : sur la dégénérescence d’un homme  
noble : quand tout va s’écrouler autour de lui, il fuit de la réalité en  

      
s’imaginant un paradis artificiel.

· Ses œuvres tardives : évolution vers un catholicisme orthodoxe
Maurice Barrès


1862-1923



 
copies
· Refuse le positivisme
· Se lance dans le culte du moi, l’originalité du ‘je’, le dandysme de Stendhal…

· Homme politique à la vision extrême : « pour sortir de l’impasse causée par la défaite de 1870, il faut cultiver l’énergie national » = ‘la culte de la terre et des morts’ : magnifier la patrie, la tradition française … = nationalisme
· Il agit contre la décadence et le déracinement ; il faut s’enraciner de nouveau par le nationalisme = avènement de l’extrême-droite. 

· Antidreyfusard : va s’opposer à Zola : dit que c’est ‘un Italien’, qu’il est décadent car il pense en ‘Vénitien déraciné’ = reproche raciste

‘Le culte du moi’
‘Les déracinés’
20e siècle: cadre historique
A. APERCU SCHEMATIQUE

	  1870 – 1940
	3ième  REPUBLIQUE République modéré, sans prêtres ni roi


	1894 - 1906
1902
1900 - 1914
	L’affaire Dreyfus : début du nationalisme et antisémitisme
Séparation Etat ↔ Eglise : fin du Concordat

La Belle Epoque 

	  1914–  1918
	1iere GUERRE MONDIALE


	1920 - 1930
1930
1936

1936

1938

1939
	Les Années Folles
Période de crise économique et politique

Le Front populaire : gauche est élu

Début de la guerre civile en Espagne

L’Anschluss : l’Allemagne annexe l’Autriche

Début de ‘la drôle de guerre’


	  1940–  1945

      1944 -1946
	2ieme GUERRE MONDIALE
L’Etat français de Vichy
France partagée en deux : nord et sud

Collaboration (Pétain) contre résistance (maquis)
Gouvernement provisoire de De Gaule



	  1946 – 1958
	4ième  REPUBLIQUE Période de transition



	1947

1954
	Décolonisation Indochine

Décolonisation Algérie


	               1958

               1968
	5ième  REPUBLIQUE Période stable / De Gaule président

Révolte des étudiants


B. CONTEXTE HISTORIQUE
1. / CHRONOLOGIE




   1889 → +/- 2000
1889 -1940 : 3ième République = période assez stable 

‘République modéré’ qui veut se distinguer de la 1ière République (on ne  

coupe plus de têtes, on n’a plus de roi, ni de prêtres qui commandent, 

mais on reprend le programme de la Révolution)

1894 -1906 : L’affaire Dreyfus

Procès judiciaire qui bouleverse tout un pays
1902 : Séparation Etat ↔ Eglise 
Fin du Concordat qui a été conclus sous Napoléon I
1900-1914 : la Belle Epoque : = prospérité relative, ambiance mondaine, culture de divertissement (‘Belle’ Epoque, car on essaie d’oublier les malheurs politiques, les guerres qui sont terminées et les guerres qui se préparent encore – ex : la France veut toujours reprendre l’Alsace et la Lorraine de l’Allemagne) 

1914 – 1918 : première Guerre mondiale = grande perte :

· Humaine : la population masculine est décimée

· Economique : la France y sort ruinée

→ On va songer sur ‘la mortalité des civilisations’ (d’après Paul Valéry)

    On réalise que tous les civilisations européennes pourraient disparaître un jour

1920 : ‘les Années Folles’ →  paradoxe : la culture de divertissement se prolonge, mais au même temps une crise économique et puis politique  s’annoncent

1930 : période de crise : 

· Economique : Wallstreet (crache de la Bourse) → chômage, pauvreté…
· Politique : le pays est déstabilisé par la crise économique : on accuse la 3ième République d’être responsable de la crise « il nous faut un homme fort pour sortir de la crise » → développement des partis d’extrême-droite, fascisme…
1936 : ‘Le Front Populaire’ (=’L’Embelli’) : le gauche est élu et essaie de faire quelque chose pour la classe ouvrière ex : les congés payées
1936 : début de la guerre civile en Espagne

Guerre entre fascistes (Franco) et antifascistes
1936 : l’Anschluss : Allemagne annexe l’Autriche

1939 : début de la seconde Guerre mondiale = ‘la drôle de guerre’, car après la déclaration de guerre, les soldats étaient mobilisés, mais pendant longtemps, rien ne se passait.
1940 – 1945 : ‘l’Etat français de Vichy’ – période honteuse pour la France

Pendant la guerre, la France est partagé en deux : 

· Au nord de la Loire : occupation directe des Allemands.

· Au sud de la Loire : les Allemands ont délégué le pouvoir aux français.

La capitale = Vichy / la figure centrale = Pétain (pendant la 1ière Guerre mondiale il était un héros – sur ce fait repose son prestige) – il veut faire la paix avec l’Allemagne par la collaboration.
→ l’Etat français de Vichy aura une mauvaise réputation, car ce n’était pas 
    seulement une collaboration au niveau idéologique, mais aussi politique. 

→ La France est partagée en 2 camps :

· Les collaborateurs, menés par Pétain

· La Résistance (‘le Maquis’, parce qu’ils opéraient dans les buissons, comme le guérilla), mené par De Gaule (à partir de Londres)
1944-1946 : gouvernement provisoire de De Gaule

1946 1958 : 4ième République : période de transition : 

Président = faible / parlement = fort → pouvoir exécutif faible → politique instable : se montre surtout quand il y a des problèmes, comme :

· les guerres de décolonisation

· ‘47-‘54 : Indochine → la France perd → indépendance de l’Indochine
· ‘54 : Algérie → déstabilisation du pays « il nous faut un homme fort »
1958 : 5ième République

De Gaule devient président de nouveau, il a résolu la guerre d’Algérie

Président fort / parlement faible

1968 : la révolte des étudiants : ils s’opposent à la société bourgeoise et plus précisément contre le pouvoir de De Gaule qui avait perdu contact avec la société de son époque et surtout avec la jeunesse. Ils revendiquent la liberté de l’individu (mode, sexualité, façon de vivre…)

2. / ARRIERE-PLANS

A. L’Affaire Dreyfus 1894 - 1906

· Officier français d’origine juive accusé d’espionnage pour les Allemands.

· Le fait que c’est un juif mène à une campagne de presse nationaliste 
     → mouvement antisémite voit le jour en France (l’antisémitisme n’est pas 
     inventé par les Allemands !)
· Dreyfus est innocent, mais il est quand-même condamné (=injustice1), les amis autour de lui demandent une révision du procès, ce qu’on refuse (=injustice 2)

· Zola est frappé par ces 2 injustices et il écrit l’article ‘J’accuse’ (il accuse l’Etat dans cette affaire) Ce phénomène s’appelle : ‘la lettre des Intellectuels’

· Résultat = climat de guerre civile : 2 camps :

· Les dreyfusards (ou ‘les révisionnistes’)

· Les antidreyfusards (ou ‘les antirévisionnistes’)
· Affaire dangereuse pour l’Etat : dreyfusards disent que l’Etat a violé les droits de l’homme proclamés pendant la République, tandis que l’Etat doit justement garantir les droits de l’homme et de l’individu.
· Les antidreyfusards reconnaissent l’innocence de Dreyfus, mais refusent la révision du procès à cause de ‘valeurs supérieures à l’individu’ (c.à.d. l’armée, l’Etat, la religion…) 

→  À cause de cette affaire, 2 visions politiques vont s’opposer :

	Dreyfusards
	Antidreyfusards

	Droits de l’individu doivent être garantis par l’Etat
	Individu est inférieur aux valeurs collectives (= ‘vieilles valeurs françaises’) 

	→ Parti socialiste
	→ Parti nationaliste 


→  Un ‘fait divers’ a mené à une polarisation politique !
B. Débat idéologique dans les années ’30-‘40
· Division radicale entre forces de droite et forces de gauche



Fascisme français provenant du parti nationaliste

                                    

                 ↕


Front antifasciste français inspiré par l’Union Soviétique

· Guerre d’Espagne (1936) : les 2 partis sont représentés  et on y retrouve les mêmes oppositions (Fascistes sous Franco + antifascistes)
· 2ième Guerre mondiale : même oppositions

· Régime de Vichy : source de honte, car l’Etat qui collaborait avec l’Allemagne, était aussi responsable des déportations des juifs = contraste grave avec la proclamation des droits de l’homme.

· 1942 : ‘Le Vel d’hiv’ = vélodrome où on a rassemblé les juifs et on les a mis sur le transport pour Austerlitz.

C. Décolonisation

· Guerre d’Algérie : matière très compliquée, car l’Algérie n’était pas une colonie, mais elle faisait partie du territoire français : Algérie = la France.

· Abandonner l’Algérie semble donc très bizarre, car c’est un morceau de la France, plein de français qui y vivent comme colons : qu’est-ce qu’on doit faire avec eux après la décolonisation, les faire revenir tous en France ?

· Devient affaire politique majeure : de nouveau climat de guerre civile (affaire importante dans la conscience française)

· Importance pour la littérature : après décolonisation, une littérature postcoloniale se développe dans les ex-colonies, pour exprimer leur propre culture  = la partie la plus vivante de la littérature française d’aujourd’hui (= la bonne coté de la décolonisation)

20e siècle: cadre littéraire
A. LE LECTEUR
· 19°S : consommation littéraire restreinte

· D’abord lecteurs = public privilégié

· Grâce à la scolarisation, le public s’accroit

· 20°S : expansion forte du marché éditorial

· Le nombre d’éditeurs augmente considérablement


Ex : Les éditions Gallimard (avant 1ière guerre) / Les éditions de Minuit / Les 


éditions du Seuil (après 1ière guerre)

· Malgré la crise, beaucoup de livres se vendent (+/- 5 par français par an) / une bonne partie des livres vendus = vraie littérature)

	→ plus de lecteurs

→ public de plus en plus différentié
→ plus de livres qui sont publiés
→ une offre très variée 

	→ comment faire pour atteindre ce grand public et de vendre cette masse de livres ?


· La publicité

· La critique littéraire

· Publier une sélection dans le journal

· Mais surtout : les prix littéraires ! ex : le prix Nobel de littérature, le Concours, le prix Femina…

B. L’AUTEUR

Le statut de l’auteur = « scriba » 
· Vivre de sa plume = difficile, parce qu’il y a tellement de livres qui sont publies.

· L’auteur dépend de plus en plus de la publicité ou il est de plus en plus subventionné ou s’inscrit dans un circuit politique

· Le public pour lequel on écrit devient plus important que la cause pour laquelle on écrit : pas ‘pourquoi’, mais ‘pour qui’.

Le rôle de l’auteur = « auctor »

· L’auteur cherche encore plus qu’au 19°S de s’engager : il ne veut plus écrire pour dialoguer avec Dieu, ni pour créer ‘l’art pour l’art’, mais il veut être utile à la société.
· En France, on connaît l’histoire de ‘l’écrivain intellectuel’
· Maurice Barrès (politicien et auteur d’extrême-droite) a employé ce mot pour la première fois, comme une insulte adressé aux Dreyfusards : ils ont adopté ce titre comme signe de noblesse. 
· Pour Barrès, ‘intellectuel’ = ‘de gauche’ (intelligence = raison ↔ sentiment = vieilles valeurs françaises)
‘Ecrivain intellectuel’ = celui qui utilise sa notoriété pour intervenir en politique     (Polis = ville/cité → politique = l’art d’organiser la société)

Ex : Rik Torfs, Marc Reynebeau… : ils sont tenus à donner leur avis sur toutes les affaires de la société
· L’impact de ces écrivains intellectuels était très grand : 

· Zola ↔ Barrès : dans l’affaire Dreyfus

· Sartre : « l’écrivain est toujours en situation » : est supposé de s’engager à la reconstruction de la société après-guerre 

· Les nouveaux philosophes (’70) : B.H. Lévy : il s’oppose aux systèmes totalitaires comme le nazisme ; il défend les droits de l’homme et il va partout où ces droits sont violés
· De nos jours, l’impact des écrivains est beaucoup plus restreint. On ne s’engage plus si massivement, mais seulement pour des domaines plus petits.
20e siècle: panorama
‘Crise et resourcement’
1. A L’AUBE DU 20° SIECLE
1900 - 1914
1) L’avant-garde

2) Le resourcement spirituel

GUILLAUME APOLINAIRE
Alcools (le pont Mirabeau / Zone)
ANDRE GIDE


L’immoraliste

MARCEL PROUST

A la recherche du temps perdu : du côté de 




chez Swan – A l’ombre des jeunes filles en 




fleurs - Le temps retrouvé
2. L’ENTRE DEUX GUERRES 
1918 - 1940
1) A l’école de Mallarmé (poésie)
PAUL VALERY


Les charmes (Les pas)
2) Le surréalisme (genre mixte)

ANDRE BRETON
Manifeste sur le surréalisme – Nadja 
3) Le roman de l’entre deux guerres (prose)
-Action individuelle héroïque

ANTOINE DE ST EXUPERY
Vol de nuit

ANDRE MALRAUX 

La condition humaine – L’Espoir
-La religion

FRANCOIS MAURIAC

Thérèse Desqueyroux

GEORGES BERNANOS
Journal d’un curé de campagne
 -La nature

JEAN GIONO


Que ma joie demeure
1. A L’AUBE DU 20° SIECLE
(1900-1914 : coïncide avec la période de la Belle Epoque)

· Période assez difficile pour la littérature: on veut se libérer des grands mouvements qui sont épuisés (symbolisme, naturalisme, réalisme…).


→dans la poésie : crise du vers (épuisement du symbolisme)

→dans la prose : crise du roman (perte de prestige du naturalisme)

· On veut retourner à la Vie, l’Energie et l’Action 

Ex : « le Vitalisme » de H. Bergson : l’élan vital de l’homme importe
· Vitalisme 20°S = tout ce qui relève de l’intuition




↕ 
· Positivisme 19°S = saisir tout par la raison
· En littérature cette tendance se traduit en 2 mouvements :
1. / L’Avant-garde 
= ‘L’Esprit Nouveau’ : tout ce qui concerne le monde moderne, la technologie, les inventions… Ex : la tour Eiffel, les avions…

Guillaume Apollinaire


1880-1918


p. 246
· Artiste avant-garde, notamment sous le cubisme 

     (= réalité n’est plus représentée comme elle est, ni imitée, mais récréé en cubes)
· Il doit travailler dans une banque pour gagner sa vie

· Il décide alors de créer deux revues, l'une se consacre aux spéculations boursières et l'autre se voue à la poésie.

· Ecrivain de l'avant-garde, il publiera bon nombre de poèmes regroupés dans plusieurs recueils.

‘Alcools’ : recueil de poèmes
· ‘Le pont Mirabeau’ – poème assez romantique

· ‘Zone’ – poème moderne qui fait entrer la technologie en poésie

2. / Le resourcement spirituel
André Gide


1869-1951




p. 229
· Issu de la haute bourgeoisie protestante : milieu rigide, aux codes moraux très sévères

· Il y étouffe et essaie de se libérer, surtout sur le plan sexuel : il revendique le ‘je’ ↔ milieu rigide

· Il s’intéresse beaucoup à Nietzsche, le ‘Übermensch’ 


(Dieu est mort, donc l’homme est le nouveau Dieu qui impose ses lois au monde, donc 
l’homme est supérieur à tout / plus tard, les Nazis vont s’emparer de cette notion pour
donner un nom à la race Arienne, mais ce n’était pas l’objectif de Nietzsche)

· Il obtient le prix Nobel de littérature en 1947
‘L’ Immoraliste’ : ‘moi’ , ‘ma valeur propre’… Sur un homme qui ne respecte pas sa femme : son propre désir est plus important que la moralité et les contraintes de la société.
Dans l’époque, c’était assez spectaculaire.

Marcel Proust


1871-1922




p. 238
· Riche, menait une vie à l’esprit ‘Belle Epoque’ : dandy, fréquente les salons mondains, réputation de séducteur…
· Puis rupture : va se replier sur soi-même dans une chambre capitonnée de liège et il va y écrire son œuvre, contre le temps, car il est malade

Œuvre : ‘A la recherche du temps perdu’ = trilogie
· ‘Du coté de chez Swann’ = deel 1 

· ‘A l’ombre des jeunes filles en fleurs’ = deel 2
· ‘Le temps retrouvé’ = deel 3
= Le récit d’un apprentissage : ‘Bildungsroman’ : décrit le parcours d’un jeune homme, Marcel, qui devient écrivain à la fin

Dans l'ensemble de son œuvre, il questionne les rapports entre temps, mémoire et écriture.
Il décrit le milieu mondain de la Belle Epoque = milieu superficiel, hypocrite, artificiel. Proust recherche le passé = vrai, authentique.




Lien entre présent (surface) et passé (profondeur):

· La mémoire : chez Proust on parle de mémoire involontaire = quand un souvenir est éveillé par une sensation.
     Ex : ‘Du côté de chez Swann’ : la madeleine p.239

     A partir d’une image d’aujourd’hui (= du présent), il restitue des images de sa 
jeunesse    

     (= du passé) p.e. la madeleine qu’il mange maintenant lui fait penser au 
temps quand il  

     était chez sa tante et quand il trempait son biscuit dans sa tasse de thé.

· L’écriture : permet de passer de la surface (= l’artificiel) à la profondeur (= le vrai sens)
‘A la recherche du temps perdu’ = le récit des événements chaotiques de sa vie : il veut chercher le fil rouge là-dedans – organiser le réel
· Il veut donner un certain ordre à la vie en donnant un certain ordre à l’écriture = réarranger le rôle de l’écriture
· Il veut que son œuvre soit comme une cathédrale : bâtiment harmonieux, modèle d’ordre, bel œuvre d’art. = image qui apparaît sous plusieurs formes dans l’œuvre de Proust.
Ex : la madeleine

Petit biscuit à format réduit devient ‘l’édifice immense du souvenir’
→ surface = image petite (biscuit)

→ profondeur = image grande (édifice)
Ex : ‘Le temps retrouvé’ : un vieil homme sur des échasses qui deviennent plus haut a l’impression que le monde en bas devient de plus en plus massif.

2. L’ENTRE-DEUX-GUERRES
(1914-1940 : après Guerre mondiale 1  jusqu’au Guerre mondiale 2)
· Période de pessimisme culturel : on se rend compte de sa mortalité 
· Les auteurs vont surtout parler de la guerre
1. / A l’école de Mallarmé





        poésie
Paul Valéry


1871-1945




  p. 255
· Formé à l’école du symbolisme, disciple de Mallarmé = pénible, car ses textes sont ‘autoréférentiel’ : impasse, portent sur rien, pas très ouvert

· Valéry souffre gravement de la crise de vers : abandonne les lettres et s’isole pendant 20 ans pour étudier les mécanismes de l’esprit.
· A son retour, il publie ‘Charmes’ et il devient un des plus grands poètes français.

Œuvre : ‘Charmes’

‘Les pas’ = poème d’amour et poème sur l’inspiration poétique = autoréférentiel, car ‘pas’ veut aussi dire ‘pieds’ d’un vers / ‘la nourriture d’un baiser’  = inspiration du poète par la muse
2. / Le surréalisme




          poésie + prose
· Précédé par le dadaïsme = mouvement destructeur et provocateur qui cultive l’absurdité pour oublier le malaise culturel de la guerre (≠ l’art qui doit organiser le réel, plus de ‘cathédrales’)

     Fondateur = Tzara (ex : promouvoir un urinoir comme objet d’art)

· Le surréalisme veut aussi provoquer, mais avec un but, un programme

    ‘Manifeste du surréalisme’  (André Breton)
1. Changer la vie : 

· se distancier de la vie bourgeoise, quitter la raison…

· valoriser les rêves, l’éros, l’instinct

2. Changer la langue : ils trouvent que la langue est lié au pouvoir, à la raison, donc au monde bourgeois / ils veulent dépasser toutes les conventions de la langue. Comment ?

· Par des associations qui dépassent la logique 
· Par l’écriture automatique, sans réfléchir 
· Par l’exploration de l’inconscient en prenant de la drogue…
André Breton


1896-1966




  p. 258
· Figure de proue du surréalisme

· Travaille dans un service de psychiatrie de l’armée : découvre Freud et la psychanalyse

· Sympathie pour le communisme : se reconnait dans 'changer le monde' de Marx, 
· Il cherche surtout à abolir les frontières entre l'imaginaire et la réalité
Œuvre : 

‘Manifeste du surréalisme’ / ’Nadja’

3. / Le roman de l’entre-deux-guerres



  prose
· Période fertile pour le roman : très peu de autres expressions culturelles à ce moment-là. 
· On avait l’impression que la réalité s’échappe- on écrit pour donner un sens au réel, pour lutter contre le désespoir.

·  Comment ?  → Par l’action individuelle héroïque – la religion – la nature

1. /L’action individuelle héroïque
Ex : de Saint-Exupéry : aviateur pendant la guerre, il a écrit ‘Vol de Nuit’ sur les dangers de son métier.
André Malraux


1901-1976




  p. 258
· Après plusieurs voyages en Orient, il s'engage contre le fascisme 

· S’oppose contre la décision de la France de ne pas intervenir dans la guerre civile d’Espagne 
· Il emploie ses expériences personnelles (en Orient) pour écrire ses romans pleins d’action et d’héroïsme, mais aussi psychologiques et moraux. 
· En 1959, il devient ministre d'État chargé des affaires culturelles, poste qu'il occupera jusqu'en 1969

‘La condition humaine’ : roman héroïque, sur des agitateurs communistes à Shanghai : héroïsme pour une bonne cause, mais aussi pour lutter contre le désespoir
‘L’Espoir’ : roman d’action, sur la guerre d’Espagne : conflit entre nationalistes et républicains

2. / La religion
François Mauriac

1885-1970




  p. 265
Ecrivain catholique : passion de la vérité

Cherche à inquiéter le chrétien en lui confrontant avec la complexité du monde du péché. 

‘Thérèse Desqueyroux’ : sur une femme qui voulait empoisonner son mari pour échapper à la monotonie de la vie. Ce péché, la va-t-il rapprocher à Dieu ?
George Bernanos

1888-1948


  

  p. 272
‘Journal d’un curé de campagne’

Confrontation dans les âmes de Satan et de Dieu : surmonter le désespoir
3. / La nature

Jean Giono

1896-1966




  
  p. 273
· Profondément choqué par les combats au front → pacifisme 
· Dans son œuvre, Giono prône la révolte contre la ville, la société industrielle et vante les valeurs rurales 

‘Que ma joie demeure’ : sur un paysan qui attend le retour de la joie, joie lié à une nature harmonieuse
  Present


  = surface  


  (l’hypocrite)





    Passé 


 = profondeur    


 (l’authentique)


    (authentique)


authentique








1. La mémoire


2. L’écriture (l’art)
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